|oo 
iin 

-CM 

SO) 
:0 


=T— 

ico 


10  DECEMBRE  1920. 


Document 
de 

l'Assemblée 
^  79 


20/48/179. 


^SOCIÉTÉ  DES  NATIONS  ^ 
Société  des  Nations. 


LUXEMBOURG 

Rapport  présenté  par  la  5""  Commission  à  FAsseniblée. 


LEAGUE  OF  NATIONS 


Admission  of  new  Members  to  the  League  of  Nations. 


LUXEMBURG 

Report  presented  by  5^^  Committee  to  the  Assembly. 


SOCIÉTÉ  DKS  NATIONS 
\(lmissioii  (le  nouveaux  membres  dans  la  Société  des  Nations. 


LUXEMBOURG 

Rapport  présenté  par  la  5'"'  Commission  à  l'Assemblée. 


La  cinquième  Commission  a  Vhonneur  de  sownellre  à  V Assemblée  son 
rapporl  concernmil  la  dema)ide  d'admission  du  Grand- Duché  de  LUXEMBOUIid 
dans  la  Société  des  Nations. 

La  Commission  se  déclare  favorable  à  cette  admission. 

Le  Président,  A.  H  UN  EE  US. 

6  décembre  1920. 


La  deinaiide  d'admission  du  lAixenilx)urg  a  ('iv  présenlée  dans  une 
lettre  adressée  le  23  février  1920  à  M.  Léon  Bourgeois,  alors  Président 
en  exercice  du  Conseil  de  la  Société  des  Nations,  dette  demande  a  été 
considérée  comme  l'égulière  dans  la  forme,  et  susceptible  d'être  soumise  à 
l'Assemblée. 

Le  Grand-Duché  de  Luxembourg  est  un  Etat  indépendant  (jui  .se 
gouverne  librement  sous  un  régime  représentatif,  selon  ses  institutions 
particulières.  Il  est  reconnu  par  la  généralité  des  Etats  civilisés.  Il  a  été 
admis  à  participer  à  plusieurs  conférences  internationales,  notaujment  à  la 
deuxième  Conférence  de  la  Paix  réunie  à  La  Haye  en  1907.  Ses  frontières 
sont  depuis  longtemps  parfaitement  déterminées.  Sa  superficie  est  de 
260,000  hectares,  sa  population  s'élève  à  270,000  habitants,  et  le  développe- 
ment de  ses  frontières  représente  350  kilomètres. 

L'exiguïté  du  territoire  et  le  chiffre  restreint  de  la  population  ont  été 
l'objet,  au  sein  de  la  Commission,  d'un  échange  de  vues  et  des  membres  de 
la  Commission  se  sont  demandé  si  des  circonstances  de  cette  nature  ne 
doivent  pas  être  considérées  comme  pouvant  empêcher  l'admission  de 
certains  Etats. 

La  demande  d'admission  du  Luxembourg  présente  une  particularité 
en  ce  que,  par  sa  lettre  du  23  février,  adressée  à  M.  Léon  Bourgeois,  le 
Président  du  Gouvernement  Luxembourgeois,  M.  E.  Heuter,  avait  demandé 
officiellement  que  le  Grand-Duché  fût  admis  dans  la  Société,  tout  en  conser- 
vant sa  neutralité,  sous  la  garantie  de  la  Société  des  Nations.  Cette 
nculralité,  dont  le  Gouvernement  Luxembourgeois  demandait  le  maintien 
paraissait  êtiv  celle  (pii  lui  avait  été  reconnue  par  le  traité  de  Londres  du 
I  l  mai  1867. 

Le  Memorandum  N"  2  présenté  par  le  Secrétaire  Général  avait 
expos(;  les  dirijcullés  qui  semblaient  devoir  s'opposer  à  ce  qu'il  fût  fait 
(Iroil  à  ceth'  re(|iièLe.  Tout  d'abord,  un  certain  nombre  de  ces  objections 
[)arut  se  dissiper  à  la  suile  des  explications  verbales  fournies  à  la  Sous- 
(lonmiission  par  la  Délégation  luxembourgeoise.  Il  résulta  de  ces  déclara- 
tions (\ue  le  Gouvernement  Luxembourgeois  n'entendait  point  être  dégagé 
(l(!  toutes  les  obligations  incombant  aux  Membres  de  la  Société  des  Nations, 
selon  l(;s  dispositions  de  l'article  16  du  Pacte.  Il  acceptait  d'ouvrir  son 
territoire;  aux  passages  de  troupes  décidés  par  le  Conseil  de  la  Société  des 
Nations  ;  tie  inènie  il  consenlail  à  s'associer  aux  mesures  de  contrainte 
('■(•ononiicjiie  ou  linanrièrcî  (|ui  seraient  décrétées  contre  un  Etat  en 
ruptiu'e  avec,  la  Soci(''l(''.  Son  (l(''sii'  se  bornait  A  n'être  |)oinl  tenu  de  jiarti- 
r  aux  opi'-rations  mililairiîs  communes  des  Membres  de  la  Société,  non 
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LUXEMBUK(; 
Report  presented  by  5"'  Committee  to  the  Assembly. 


The  Fifth  Coinniillee  has  the  hnuour  to  fml))nit  to  the  As^i^emhlij  its 
report  on  the  application  of  the  Grand  Diichi/  of  LUXEMUUHG  for  admission, 
to  the  Leaijue  of  Nations. 

The  Committee  expresses  itself  in  favour  of  this  admission. 

A.  HUNEEUS,  Chairman 

December  Oth,  1920. 


Tlie  request  of  Luxoinburg  for  admission  into  the  League  was 
presented  in  a  letter  sent  on  Eebrnary  '23rd,  KM),  to  M.  Léon  Hourgeois,  at 
that  time  President  of  tfie  Comicil  of  the  League.  This  request  was  found  to 
be  in  order  and  can  tlierefore  be  submitted  to  tlie  Assembly. 

The  Grand  Dui-liy  is  an  independent  State,  witli  a  free  and  represen- 
tative form  of  Government,  based  on  hx'al  institutions,  and  is  recognised  by 
most  civilised  States.  It  lias  been  admitted  to  take  part  in  several  interna- 
tional conferences,  such  as  the  second  Peace  Conference,  assembled  at  the 
Hague  in  11)07.  Its  frontiers  have  long  been  definitely  established  :  its 
area  is  '200,000  hectares,  the  population  amounts  to  '270,000  inhabitanis,  and 
the  frontiers  are  ;}50  kilometres  in  lengtli. 

The  small  extent  of  its  territory  and  its  limited  populalion  were  the 
object  of  a  discussion  in  tlie  (lommiltee,  and  some  nieiubers  wondered 
whethei'  circumstances  of  this  kind  ought  not  to  bi^  considered  as  obstacles 
to  the  admission  of  certain  States. 

The  request  of  Luxemburg  for  admission  raised  one  special  point, 
namely,  that  the  President  of  the  Luxemburg  Government,  M.  ('..  Renter, 
in  his  letter  of  February  23rd  to  M.  Léon  Bourgeois  had  ofhcially  requested 
that  the  Grand  Duchy,  on  being  admitted  into  the  League  of  Nations,  should 
preserve  its  neutrality  under  the  guarantee  of  the  League.  The  neutrality, 
the  maintenance  of  which  was  thus  demanded  l)y  the  Luxemburg  Goverrunent, 
appeared  to  be  that  which  was  recognised  by  the  Treaty  of  London  of  May 
11 th,  1867. 

^Memorandum  N<*  '2,  presented  by  the  Secretary-General  had  pointed 
out  the  difficulties  which  seemed  to  stand  in  the  way  of  granting  this  request. 
To  begin  with,  several  objections  seemed  to  be  removed  by  the  verbal  expla- 
nations given  by  the  Luxemburg  Delegation  to  the  Sub-Gommittee.  Tinsse 
declarations  showed  that  the  Luxemburg  Government  did  not  in  any  way 
expect  to  be  released  from  the  obligations  imposed  upon  the  Members  of  the 
League  of  Nations  by  the  terms  of  Article  IG  of  the  Govenant.  It  agreed  to 
leave  its  territory  open  for  the  passage  of  such  troops  as  the  Council  of  the 
League  might  authorise;  it  also  consented  to  participate  in  retaliatory 
measures  of  an  economic  or  financial  nature  which  migiit  l)e  enacted  against 
any  State  in  a  state  of  rebellion  against  the  League.  Its  only  request  was  that  it 
should  not  be  in  any  way  compelled  to  participate  in  military  operations 
which  the  Members  of  the  League  might  undertake  in  counnon,  nor  to  defend 
its  territory  by  arms  against  foreign  aggression.  In  sLipport  of  this  request, 
it  urged  the  very  small  share  which  its  forces  could  take  in  such  operations. 
At  the  same  time  it  did  not  ask  for  complete  disarmament  and  desired  that 
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plus  qu'à  défendre  son  territoire  par  les  aiTues  cf)ntre  une  agression  exté- 
rieure. Il  faisait  valoir  à  l'ai)pui  de  celle  thèse  l'apport  très  minime  de  s(;s 
forces.  Toutefois,  il  ne  sollicitait  pas  un  désarmement  absolu  et  souhaitait 
être  autorisé  à  entretenir  un  corps  de  police  ne  dépassant  pas  3,0(X)  l)oimri(!S, 
mais  pour  un  service  purement  intérieur. 

Kn  présence  de  cette  définition  atténuée  de  la  neutralité,  les 
Membres  de  la  première  Sous-Commission  examinèrent  les  divcises  solu- 
tions qui  [lonrraient  concilier  les  dispositions  formelles  du  Pacte  avec  le 
désir  g(''néral  de  réserver  au  Luxembourg  l'accueil  le  plus  favorable. 

Mais,  i^r  une  lettre  en  date  du  28  novembre,  adressée  au  Président 
de  la  première  Sous-Ciommission,  la  Délégation  luxembourgeoise  a  déclaré 
renoncer  aux  réserves  (ju'elle  avait  tout  d'abord  formulées.  Dans  c(!tte  lettre, 
dont  une  copie  figure  en  armexe,  la  Délégation,  au  nom  du  Gouvernement 
Luxembourgeois,  déclare  n(!  faire  aucune  difficulté  pour  se  soumettre  aux 
obligations  résultant  pour  les  membres  de  la  Société  des  Nations  des  stipu- 
lations du  Pacte  et  particulièrement  de  l'article  10. 

La  demande  d'admission  du  Luxembourg  paraît  donc  dégagée  des 
particularités  qui  auraient  pu  donner  lieu  à  un  examen  juridique  de 
son  cas. 


it  might  be  autiiorised  to  keep  a  police  force  not  exceeding  3,000  men 
[or  purely  lioine  service. 

In  view  of  this  modified  definition  of  neutrality,  the  Members  of  the 
first  Sub-Committee  considered  the  various  solutions  which  might  reconcile 
the  explicit  terms  of  the  Covenant  with  the  general  desire  to  meet  the  views 
of  Luxemburg  as  far  as  possible. 

In  a  letter  dated  November  28th  to  the  Chairman  of  the  Sub-Com- 
mittee, the  Luxemburg  Delegation  d(>claro(l  thai  they  withdrew  the  reserva- 
tions they  had  previously  made.  In  this  letter,  a  copy  of  whic^h  is  given  as  an 
Annex,  the  Delegation  declared  on  behalf  of  the  Luxemburg  Government  that 
it  found  no  dilliculty  in  undertaking  all  Ihe  obligations  which  the  terms  of 
the  Covenant,  and  Article  10  in  particular,  imposed  on  the  Members  of  the 
League  of  Nations. 

Ijuxemburg's  application  would  therefore  appear  to  be  relieved  of  the 
complications  which  might  have  made  it  necessary  to  take  legal  advice  on 
the  case. 


LUXEMBOURG 


ANNEXES  : 

/"  [.elh-e  adresfiée  le  28  iiouemhre  19W  par  la  Délégation  luxembourgeoise  au 
Président  de  la  première  Sous-Commission  de  la  Commission  u"  5; 

2"  Réponse  de  M.  Poullel ,  fii,  date  du  30  novembre  19^0. 


Annexe  1. 

Genève,  le  28  novembre  19'20. 

Monsieur  le  Président, 

P.n  nous  référant  à  la  réponse  que  nous  avons  donnée  à  la  question 
f|UH  vous  avez  bien  voulu  poser  lors  de  l'audition  de  la  Délégation  luxeni- 
})ourgeoise,  nous  avons  l'honneur  de  vous  confirmer  que  le  Luxembourg  ne 
(kit  aucune  difliciilté  pour  se  soumettre  aux  obligations  découlant  du  Pacte 
de  la  Société  des  Nations  et  spécialement  de  l'article  16  de  ce  Pacte. 

La  réserve  exprimée  dans  notre  demande  d'admission  ainsi  que 
dans  la  note  présentée  par  M.  le  Délégué  Lefort  en  réponse  au  questionnaire 
de  la  Sous-Commission  et  portant  sur  les  difficultés  spéciales  que  le 
l^uxembourg  éprouverait  à  devoir  créer  des  forces  militaires  proprement 
dites  et  à  devoir  fournir  des  prestations  militaires  semble  devenir  sans 
objet,  à  la  suite  de  notre  échange  de  vues  avec  la  Sous-Commission  et  d'un 
nouvel  examen  des  clauses  du  Pacte  de  la  Société. 

En  efîet,  il  ne  paraît  pas  douteux  que  la  conception  qui  avait  inspiré 
cette  réserve  se  concilie  parfaitement  avec  les  obligations  inscrites  dans  le 
Pacte  social. 

Etant  donné  le  développement  de  la  vie  économique  du  Luxembourg, 
le  degré  avancé  de  sa  culture,  de  ses  institutions  et  de  sa  législation,  sa 
coopération  constante  aux  traités  internationaux  et  enfin  le  sentiment  de  sa 
solidarité  avec  les  Puissances  unies  dans  la  Société  des  Nations,  nous  conti- 
nuons à  nous  complaire  dans  l'espoir  que  sa  demande  d'admission  trouvera 
un  accueil  favorable. 

Nous  vous  serions  hautement  obligés.  Monsieur  le  Président,  de 
bien  vouloir  cominunifpier  le  contenu  de  la  présente  à  Messieurs  les  Membres 
de  la  Sous-Commission,  à  la  Commission  Plénière,  ainsi  qu'à  l'Assemblée 
Générale  appelée  à  statuer  sur  le  sort  de  notre  demande. 

Ainsi  que  nous  avons  l'honneur  de  l'exposer  à  la  Sous-Commission, 
l'admission  du  Luxembourg  à  la  Société  des  Nations  nécessitera  certains 
changements  au  texte  de  la  Constitution  du  Grand-Duché. 

Le  Gouvernement  s'engage  à  proposer  en  ce  cas  les  changements 
appro|)riés  sans  retard  à  l'Assemblée  législative. 

Veuillez  agréer,  Monsieur  le  Président,  les  assurances  réitérées  de 
notre  très  haute  considération. 

Les  Délégués  du  Luxembourg  : 
(Signé)  REUTEK,  TIIORN,   Lh:KOUT,  STEICIIEN. 


LUXEMBURG 


ANNEXES  : 

7.  Letler  dated  November  ^28lh,  19^0,  from  the  Luxe)nbur<j  Dcle(jalio)i  (o  the 
Chairman  of  the  First  Sub-Committee  of  Committee  N"  5. 

'2.  M.  Poullet's  reply,  dated  November  30th,  1920. 


Annex  1. 


Geneva,  November  28tli,  1 9^20 . 

Sir, 

With  reference  to  tlie  reply  llial  we  gave  to  llie  ciiiestioii  wliicli  you 
put  to  us  al  I  lie  hearing  given  to  the  Luxemburg  Délégation,  we  have  the 
honoui'  to  conlirui  in  writing  that  Luxemburg  \\  ill  accept  without  any  reser- 
vations ttie  obligations  arising  from  the  (lovenanl  of  the  League;  of  Nations, 
and,  in  particular,  from  Article  i()  of  the  Covenant.  The  reservation  made  in 
our  request  for  admission,  as  also  in  the  Note  submitted  by  i\L  Lefort  in 
answer  to  the  questionnaire  of  the  Sub-(^)mmittee  and  referi'ing  to  the 
special  difficulties  which  Luxembiu'g  would  encounter  if  she  had  to  form  a 
military  force  in  the  true  sense  of  the  word,  and  to  supply  militai'v  contin- 
gents, seems  to  Jjecome  urmecessary  after  our  exchange  of  views  with  the 
Sub-dommittee  and  after  further  examination  of  the  provisions  of  the 
Covenant  of  the  League. 

In  fact,  there  appears  to  be  no  doubt  that  the  idea  upon  which  tliis 
reservation  was  based  is  perfectly  in  accordance  with  the  obligations 
contained  in  the  Covenant. 

I]y  reason  of  the  development  of  Luxeml)urg's  economic  life,  the 
advanced  state  of  her  education,  of  her  institutions  and  her  legislation,  her 
continued  co-operation  in  International  Treaties,  and,  lastly,  of  her  common 
interests  with  the  Powers  united  in  the  League  of  Nations,  we  continue  to 
hope  that  Luxemburg's  request  for  admission  will  be  favourably  received. 

We  should  be  very  much  obliged  if  you  would  be  so  good  as  to 
communicate  the  contents  of  this  letter  to  the  members  of  the  Sub-Committee, 
to  the  full  Committee,  and  to  the  General  Assembly,  whose  duty  it  is  to 
decide  the  question  of  our  admission. 

As  we  have  already  had  the  honour  to  point  out  to  the  Sub-Committee, 
the  admission  of  Luxemburg  to  the  League  of  Nations  would  involve  certain 
changes  in  the  text  of  the  constitution  of  the  Grand  Duchy.  The  Government 
undertakes  in  this  case  to  propose  the  necessary  changes  wilhoul  delay  to 
the  Legislative  Assembly. 

We  have  the  honour  to  be. 
Sir,  etc. 

(Signed)  THORN,  REUTER,  LEFORT  and  STEICHEN, 

Delegates  of  Luxemburg . 


Annexk  2. 


Geiièue,  le  SO  novembre  iUSO. 


MONSlKUli  LK  [*HK.SIDKNT, 

J'ai  riiotineur  de  vous  accuser  réception  de  votre  comiuuiiication  du 
28  noverubre.  La  Sous-Commission  que  je  préside  en  a  pris  acte.  Le  texte 
de  la  lettre  adressée  par  votre  Délégation  sera  inséré  dans  le  r'apport  de  la 
Sous-Commission,  et  transmis  ainsi  à  tous  les  menibres  de  la  Commission  n°5. 

Veuillez  agréer,  Monsi(!ur  le  Président,  les  assurances  de  ma  très 
haute  considération. 

(SifpiéJ  POULLET. 

A  Monsieur  le  Président  de  la 
Délégation  du  Grand-Duché  de  Luxembourg, 
Hôtel  Piicheinond,  Genève. 


Annex  2. 


Geneva,  November  30Lh,  1920. 


Sir, 

I  have  the  honour  to  acknowledge  your  letter  of  November  28tli, 
which  has  been  noted  by  the  Sub-Committee  over  which  I  preside.  The  text 
of  the  letter  submitted  by  your  Delegation  will  be  inserted  in  the  Report  of 
the  Sub-Committee  and  will  thus  be  communicated  to  all  the  Members  of 
Committee  N°  5. 

1  have,  the  honour  to  be,  etc. 

(Signed)  POULLET. 


To  the  President  of  the 
Delegation  of  the  Grand  Duchy  of  Luxemburg, 
Hotel  Richeinond,  Geneva. 


